
 

 

#Luberon2039 – Elaboration de la Charte 2024-2039 

Classement des contributions émises lors du séminaire des élus  
 

 

En 2039 nous aurons réussi à anticiper et s’adapter aux évolutions si nous parvenons à… 
 

Fédérer les femmes et les hommes pour faire territoire 
✓ La réappropriation du territoire par les habitants et les touristes: ceci suppose par exemple d’organiser des visites 

culturelles dans les villages et les exploitations agricoles, et des visites naturalistes 
✓ Mettre l'homme et la nature au cœur du projet de territoire : faire du lien, accompagner les transitions nécessaires, 

développer la démocratie participative 
✓ Cultiver le vivre ensemble. Accueillir au mieux les populations de néo-ruraux. 

✓ Continuer à faire se côtoyer les différents acteurs et habitants du Parc (chasseurs et randonneurs, sportifs et 

amoureux de la nature vierge etc.) 

✓ Recréer du lien et du sens 
✓ Maintenir les acteurs qui sont essentiels à l’entretien de nos paysages et à la conservation des milieux ouverts 

✓ L'accueil de néo-ruraux 

✓ Un Parc pour ses habitants 

✓ Construire peut-être une nouvelle image du Parc 

✓ Mettre en relation les élus et les 'sociétés' proposant de nouvelles technologies (solaires et autres) 

✓ Quel Parc du Luberon pour l'extérieur ? 

✓ Renforcer les liens entre le parc et ses habitants (ambassadeurs) 

✓ Accompagner tous les acteurs et animer les différentes démarches pour construire un territoire équilibré et désirable  

✓ Penser aux habitants permanents en même temps que l'accueil des vacanciers, touristes et autres visiteurs 

✓ Plus de solidarité, lutter contre les inégalités et la pauvreté 

✓ Travailler sur les intérêts parfois contradictoires des différentes catégories d'acteurs 
✓ Aider à coordonner les associations culturelles sur le territoire 
✓ Renforcer la collaboration et renforcer la posture du Parc vis à vis des autres instances et de l’extérieur 

Préserver les biens communs afin d’assurer l’harmonie d’un territoire vivant 
✓ la préservation de la biodiversité pour garantir l'équilibre de vie des écosystèmes … et des humains qui ont besoin 

de la biodiversité pour vivre (nourriture, paysage, pollinisation, atténuation de la température…) 

✓ Préserver et restaurer les patrimoines naturels, bâtis et paysagers et les ressources précieuses pour notre avenir 

✓ Poursuivre les travaux autour de la protection du patrimoine culturel, paysager, naturel et environnemental 
✓ Valoriser le patrimoine existant naturel et culturel (bâti, traditions, savoir-faire…) 
✓ Préserver notre biodiversité malgré le réchauffement climatique. Expérimenter des migrations assistées, notamment 

en matière forestière 
✓ L’eau sera le défi majeur de demain 

✓ Développer la gestion de la récupération des eaux de pluie au niveau individuel (maisons) et au niveau collectif 

✓ Améliorer la qualité de nos cours d'eau (élimination des décharges dans le lit des rivières, identification et contrôle 

des rejets en rivière (avec recherche de polluants) en lien avec l’agence de l’eau 

✓ Le principe et l’obligation de valorisation et débroussaillement de l’ensemble de la forêt publique et privée, générerait 

de la matière combustible tout en réduisant considérablement les risques incendies 

✓ Ne pas perdre un m² de bois  
✓ Gérer la faune chassable (chasse et régulation des espèces en expansion comme le sanglier, limitation ou arrêt de 

prélèvement des espèces dont les populations diminuent comme les oiseaux ), préserver les espèces non chassables 
✓ Lutter contre l'érosion de la biodiversité engager le territoire sur l'adaptation et la lutte contre le réchauffement 

climatique; préserver les terres agricoles, transmettre et aider à l’installation d'une agriculture alimentaire paysanne 
Gérer durablement l'eau 

✓ L'eau, c'est la vie. Préserver la ressource en eau d'abord. 



 

 

✓ Tous nos biodéchets compostés et ramenés comme matière organique pour nos terres 

✓ Sauvegarde du "petit patrimoine rural". 

✓ Un patrimoine préservé et mis en valeur 

✓ Préserver en priorité les espèces menacées mais n’oublions pas les espèces communes qui jouent un rôle important 
dans les écosystèmes et pour nous permettre d’avoir accès aux services écosystémiques : insectes, oiseaux, petits 
prédateurs, vers de terre 

✓ Accentuer encore plus la protection de la biodiversité dans le but de la préserver le plus possible: pour cela réduire 
ou interrompre la chasse sur les espèces de faune les plus fragiles (oiseaux, lièvres), augmenter les superficies 
d’espaces protégés et en gérer davantage en libre évolution naturelle, interdire les aménagements sur les zones 
stratégiques pour la biodiversité (zones humides notamment), réinstaller des haies en essences locales. Parmi les 
espaces protégés existants, mettre à jour l’APB Rapaces du Luberon afin de bien prendre en compte l’ensemble des 
sites de nidification des rapaces au vu des inventaires existants (exemple de la falaise de Lioux qui ne serait plus 
dans l’APB). Est-ce que l’inventaire des chauves-souris ne devrait pas justifier lui aussi la création d’un APB “chauves-
souris “ ? 

✓ Valoriser nos spécificités culturelles 
✓ Préserver, être attentifs à nos ressources et patrimoines, en faire des leviers pour un développement local durable 
✓ Protéger les ressources en eau. Trouver des solutions pour avoir des rivières propres propices à la vie aquatique: 

pour cela supprimer une par une toutes les décharges proches des cours d’eau, repérer tous les rejets en rivière et 
imposer leur raccordement aux réseaux d’assainissement. Supprimer aussi les obstacles en rivière (barrages) qui 
empêchent la circulation des poissons et de nombreux organismes aquatiques 

✓ Prise en compte de la biodiversité dans tous nouveaux bâtis : prévoir par exemple des nichoirs pour les oiseaux et 
les chauves-souris 

Organiser le territoire pour faire de nos singularités un atout 
✓ Réussir un aménagement équilibré  du territoire (déplacements, logements, services, cadre de vie) 
✓ Inciter et accompagner à un développement harmonieux et économe du territoire 

✓ Préserver le foncier agricole et naturel et éviter l’étalement urbain. 

✓ Valoriser les atouts du Parc 

✓ Se recentrer sur l’essentiel et ne pas vouloir s’occuper de tout 

✓ La protection des terres agricoles et des milieux naturels contre l’artificialisation 

✓ Être capable de conjuguer ruralité et développement du territoire  
✓ Harmoniser l'action du parc avec les besoins et le devenir des communes. 
✓ Le maintien de l'équilibre entre les différents patrimoines à préserver / développer : biodiversité, paysage, urbanisme, 

culture… 

✓ Permettre un développement équilibré entre les centres bourgs et les zones rurales     

✓ Concilier développement de l'urbanisme et préservation des terres sans pour autant créer de véritable quartiers trop 
densifiés et faciliter les transports doux ou en commun 

✓ Un aménagement raisonné des territoires réfléchi dans le cadre d'une analyse systémique sur l'ensemble du territoire 
et donc une coordination accrue des échanges  

✓ Unités de vie sociale plus locales nécessitant moins de transports quotidiens, réservés eux aux rencontres créatives 
✓ Pour diminuer l'impact de la voiture, développer les transports en commun avec la région 
✓ Un parc avec 100% de pistes cyclables permettant de relier entre eux les principaux bourgs 
✓ Accompagner les communes sur la mise en valeur du patrimoine et la culture 
✓ Développer le transport ferroviaire sur la voie existante en sud Luberon 
✓ Bien redéfinir les identités du territoire en matière de construction et de paysage pour intégrer les nouvelles 

technologies en accord avec les nouveaux enjeux économiques et durables 

✓ Utiliser les bâtiments industriels et commerciaux pour le photovoltaïque 

✓ Favoriser l'accès sécurisé depuis les villages connectables aux voies vertes 

✓ Pas d'extension de Zones d'activités, 0 destruction de surface agricole 
✓ Développer les déplacements doux (vélo) dans toutes les zones urbanisées végétalisées au maximum. 
✓ Bien redéfinir les identités du territoire en matière de construction et de paysages pour intégrer les nouvelles 

technologies en accord avec les nouveaux enjeux économiques et durables 
✓ Nous intervenons et interviendrons dans un monde et dans un cadre défini (loi, ordonnances, action de l’État, 

Région,...) et il faudra être capable de préserver nos atouts tout en évoluant et dans ce cadre réglementaire ; ne pas 
perdre notre identité tout en suivant l'évolution de notre monde/environnement 



 

 

✓ Maintenir la vocation agricole et pastorale de notre territoire 
✓ Maintien des services de proximité 
✓ Installer de nouvelles filières de valorisation des déchets par la création de 3 ou 4 nouvelles recycleries 

supplémentaires 
✓ Créer plus d’espaces partagés (jardins, points de rencontres ...) 
✓ Relier les hameaux aux centres villages par des voies douces (piétons, vélos) 
✓ Arrêter l’implantation de lotissements uniformes, sans âme 
✓ Tenir compte de la charte du Parc dans les plans d’urbanisme 
✓ Développer les ilots de fraicheurs 
✓ Partenariat PNRL, Communes, SIRTOM, sur les déchets, les décharges sauvages, comment augmenter la qualité 

de l’environnement et faire entrer le respect de la nature dans les mentalités 
✓ Signalétique entrée de village et informations des différents commerces, artisans, hameaux, quartiers pour une 

meilleure cohérence et uniformité entre les différents villages du parc 

 

Promouvoir un mode de développement éco-innovant valorisant les ressources et 

les talents locaux 
✓ Produire de la richesse locale tout en se protégeant et en protégeant les ressources (développement économique, 

énergie, agriculture, …) 

✓ Réduire et gérer les déchets, disposer d’énergies réellement renouvelables 

✓ Aide à l'installation des jeunes agriculteurs (en privilégiant le bio et les cultures qui contribuent à l’autonomie 

alimentaire du territoire) et une revalorisation du métier de paysan 
✓ Augmentation notable de la production agricole bio et saine procurant une alimentation d'origine régionale se 

démarquant par sa qualité et son origine 

✓ Favoriser l'économie locale de proximité (chaine courte) 

✓ Développer un tourisme régional et raisonné (en protégeant certains sites) 

✓ Mettre à disposition de collectifs des espaces constructibles afin de pouvoir créer des quartiers intergénérationnels à 
la fois autonomes en énergie et en autosuffisance alimentaire.  

✓ Préserver notre qualité de vie tout en développant notre territoire  
✓ Développer une agriculture locale de qualité en privilégiant les produits locaux 
✓ Protéger notre agriculture de l'ingérence de produits exportés 
✓ Le développement d'une agriculture pérenne, rémunératrice et durable pour la jeune génération. Mobiliser pour 

économiser les ressources. Poursuivre les travaux d'embellissement des paysages et la sauvegarde de la 
biodiversité. Faciliter le développement de l'artisanat et son installation. Conduire des projets innovants 

✓ La valorisation de la marque 'Parc du Luberon' notamment auprès des guides du patrimoine et  des guides 
naturalistes, des produits agricoles et des hébergements et restaurateurs 

✓ Soutenir et valoriser les artisans 
✓ Accompagner un développement plus attractif et plus durable 
✓ Orienter le tourisme sur un tourisme nature et patrimoine 
✓ Tout le bâti en 0 dépense énergétique et chaque nouvelle construction faite en matériaux biosourcés locaux (qui 

doivent donc être subventionnés : chanvre, paille, laine…). Adieu le béton et sa consommation non durable de sable! 
✓ Encourager le photovoltaïque sur chaque bâtiment ou maison individuelle par du conseil, du soutien technique et des 

subventions 
✓ Ouvrir le tourisme au reste de l'Europe 
✓ Utiliser les techniques traditionnelle de construction en adéquation avec notre territoire 
✓ Accompagner toutes les agricultures dans des pratiques plus respectueuses de l’environnement et soutenir plus 

fortement les secteurs en déprise notamment les élevages pastoraux pour ne pas se retrouver demain sur un territoire 
de monoculture de vignes ou de plantes à parfums . 

✓ Développer l’agriculture maraichère, diversifier les cultures alimentaires afin de tendre vers l’autonomie 
✓ Rencontrer, interroger les agriculteurs sur leurs besoins, leurs perspectives 
✓ Accompagner, soutenir, former les agriculteurs dans l’abandon des pesticides 
✓ Développer la formation des jeunes aux métiers liés à  l’environnement dans les domaines du bâtiment, des énergies 

renouvelables ... 
✓ Accueillir plus d’artisans, sensibiliser les jeunes aux métiers anciens respectueux de l’environnement 



 

 

✓ Ingénierie, particulièrement pour les communes rurales afin de mobiliser les subventions sur des projets de 
requalification des bâtiments communaux, plus écologiques, plus économiques, plus ouverts vers les attentes de la 
population. 

 

Généraliser des modes de vie résilients, sources de bien être pour respirer mieux. 
✓ Expérimenter des modes de vie nouveaux sur un territoire tout en maintenant des coopérations avec les territoires 

extérieurs, du lien social, gestion du temps 
✓ Le défi transition énergétique (avec atteinte de l’autonomie énergétique) et du partage des ressources (eau, espaces 

agricoles, forêt...) 

✓ Être un parc autonome sur le plan des énergies renouvelables, photovoltaïque et biogaz 

✓ L’indépendance énergétique sera elle aussi capitale. 

✓ Mesurer l’empreinte de notre territoire sur le reste du monde : importations de produits conduisant au défrichement 
des forêts tropicales (importation d’huile de palme, de soja et de viande bovine), à la destruction des mangroves 
(élevage de certains poissons et crustacés tropicaux), rejets de polluants qui finissent dans les océans où ils créent 
des zones mortes (pesticides, engrais et plastiques).  

✓ Parallèlement, chercher à réduire ces empreintes : consommer moins de viandes et privilégier la viande locale ou 
française produite sans soja importé, remplacer l’huile de palme par d’autres produits d’origine locale, française ou 
européenne 

✓ Le 0 déchet généralisé ! 
✓ Une agriculture qui arrive à se libérer de tous les pesticides, à optimiser l’usage des engrais (afin d’éviter la pollution 

des rivières et des nappes phréatiques) et à privilégier les engrais naturels issus de compost et fumier 

✓ Limitez les effets du réchauffement climatique sur notre territoire: donc réduire nos émissions de CO2 et s’adapter 
aux effets que nous pouvons anticiper: maisons mieux isolées, développement de la nature en ville, gestion 
prudente des forêts et des zones humides 

✓ Une agriculture paysanne et biologique largement majoritaire, de nombreux nouveaux paysans (donc accepter que 
l’alimentation pèse un peu plus dans nos budgets familiaux pour que les agriculteurs puissent avoir des revenus 
décents), et un accès pour tous aux produits locaux de qualité 

✓ Des logements plus écologiques 
✓ Consommez local tant les collectivités que la population 
✓ Favoriser le covoiturage 
✓ Rétablir une ligne de "train léger" (à voie métrique) ou "train-tram" entre Saint-Maime et Avignon, sur l'actuelle vélo-

route. 
✓ Développement du numérique (travail à distance, télétravail) pour éviter/réduire les déplacements 
✓ Avoir un habitat participatif aussi bien pour la jeunesse que pour les séniors afin de limiter la consommation des 

espaces 
✓ Toutes les zones urbanisées désimperméabilisées (pour que les eaux de pluies pénètrent dans le sol) et végétalisées 

au maximum. 
✓ Mise en place d'une monnaie locale ... 
✓ Végétaliser au maximum pour diminuer les îlots de chaleur en zone urbaine, aider la biodiversité, et pour notre bien-

être 
✓ Développement des toilettes sèches, favoriser la phyto-épuration = moins de coût pour la collectivité pour 

l'assainissement, et une qualité de l'eau préservée!  Que ce qui apparaît comme contraignant dans la nécessaire 
transition devienne désirable 

✓ Réduire notre consommation 
✓ Réduire chez nos commerçants l’usage des emballages et des suremballages, surtout ceux qui sont à base de 

plastiques et qui ne sont pas recyclés 
✓ Imaginer des dispositifs de recyclage de l’eau dans la maison : par exemple utiliser l’eau usée de la douche pour la 

chasse d’eau des toilettes, dériver l’usage des eaux de cuisine propres et des eaux collectées par les gouttières pour 
arroser le jardin. 

✓ Changer nos systèmes de production 
✓ Favoriser le développement des énergies renouvelables locales, travailler sur la volonté d'intégrer de panneaux 

solaires 
✓ Soutenir et promouvoir une monnaie complémentaire du Parc qui porte nos engagements 
✓ Favoriser la consommation des produits locaux 



 

 

✓ Le numérique est notre avenir. Alors utilisons le de façon respectueuse de l'environnement. Malheureusement nous 
ne l'utilisons pas au mieux, car nous connaissons la pollution que cela occasionne. Apprenons et informons afin 
d'avoir la meilleure pratique. Sensibilisons toutefois à  l’empreinte énergétique et CO2 du numérique, notamment en 
décourageant l’usage du cloud et en encourageant les sauvegardes sur disques durs personnels 

✓ Le parc a pour vocation d’inventer de nouveaux modèles économiques, de modes de vie, de gouvernance, de 
pratiques 

✓ Le parc a pour vocation d’accompagnement le changement des comportements 

 

Être un passeur de relais pour transmettre des cultures du territoire 
 
✓ Adapter notre territoire aux évolutions climatiques, tourisme, formation/sensibilisation à tout âge 

✓ Ouvrir l'accès à la nature à la petite enfance, pour favoriser l'éveil sensoriel par le vivant. 

✓ Initier le plus possible les jeunes (préciser à quoi ?) et leur donner l'envie d'œuvrer pour leur avenir via entre autre, le 

Parc 

✓ Sensibiliser les élus sur tous ces thèmes 

✓ Améliorer la connaissance et la partager; 

✓ Pédagogie environnementale et accompagnement pédagogique vers les agriculteurs 
✓ Travailler à la prise de conscience que l'éducation actuelle proposée aux enfants est une éducation hors-sol, et que 

si on veut agir durablement pour l'avenir de notre monde il est nécessaire d'ouvrir l'accès à la nature au quotidien à 

la petite enfance 

✓ Eduquer les jeunes: à tous ces changements 
✓ Mettre la jeunesse au centre des débats pour arriver à 2050 
✓ Ouvrir les espaces naturels à l'éducation des enfants, assez d'éducation hors sol. Faire découvrir ces espaces aussi 

aux adultes, tout spécialement aux habitants pour qu’ils puissent s’approprier le patrimoine naturel de grande valeur 

du territoire. Pour cela, former et labelliser des guides naturalistes 
✓ Afin d'utiliser au mieux les services du Parc, faire une sensibilisation des nouveaux mais aussi anciens élus afin de 

repartir sur de bonnes bases, beaucoup d'informations erronées, anciennes circulent. 
✓ Savoir gérer concilier l'identité du territoire avec l'évolution de la société, dans un monde en constante évolution 
✓ Pour des futurs citoyens moins consommateurs, une éducation sensorielle des tout-petits par la nature 
✓ Promouvoir les technologies liées à l'écologie dans nos écoles et collèges 

✓ Se souvenir que la nature ne nous appartient pas, que nous en faisons partie. Une fois ce précepte intégré, imaginons 

notre territoire. 
✓ Sensibiliser dès la maternelle sur "nous habitons dans un PARC" 
✓ Créer et animer un Parlement des générations futures du Parc 
✓ Intégrer les enjeux du territoire du Parc dans les programmes scolaires, éducatifs 
✓ Créer une commission « Jeunes » au sein du Parc – S’intéresser à leur vision de leur avenir sur le territoire 
✓ Informer, mutualiser les expériences positives réalisées en rencontrant les acteurs 

 

 


